
a souvent pointé du doigt le trio infernal formé par 
le lobby agroalimentaire la publicité e la grande 
distribution dan cette régre ion ociologique. Le 
premier transforme no campagnes en u ine par 
l'éradication de J'agriculture pay anne, la deuxième 
assure la propagande des marque indu trielle en 
vertu de l'adage de Patrick Le Lay, ancien patron de 
TF1, avouant que on métier con i tait à « vendre à 
Coca-Cola du temp de cerveau humain disponible "• la 
troisième déver e cette mal bouffe dans le chariot du 
con ommateur grâce au quasi-monopole de grande 
urfaces. ne mal bouffe par ell engendrée et dé elop­

pée du fait des tarif: qu'elle impo e à l'agro-industrie 
et à J'agriculture. Un système errouillé, protégé par 
le pouvoir, dont l'effica ité conditionne le mas es 
san qu'aucune loi ne cherche à J'inver er. Première 
victime, la jeune e. ujourd' hui , plu de 60 % de 

Marianne 15-25 an , oit 10 million d'individus (dont prè de 

%pré entent le symptôme de J'obé ité), mangent 
evant un écran de télé ou d'ordinateur sans se oucier 
e ce qu'ils avalent Grignotage , repas au té , budget 

reduit, tout contribue à l'e or de ce fléau; 5 % de 
12 an ne avent pas reconnaître une betterave ou 

.m poireau, ignorent si le yaourt contient du lait et ne 
peuvent pas dire de quel animal provient le jambon. 
'oilà ce que sont les con ommateurs de demain. 

Relayant les innombrables étude et statistiques 
prouvant que la mal bouffe industrielle nuit à la an té, 

ROI MllmES 
pour la clôture des 
états généraux de 
l'alimentation : 
derrière Edouard 
Philippe, Bruno 
le Maire (Economie el 
Finances) et Stépane 
T ravert (Agriculture 
et Alimentation). 

85% DES 8-12 ANS NE SAVENT PAS SI 
LE YAOURT CONTIENT DU LAIT ET 
IGNORENT D'OÙ VIENT LE JAMBON. 

gwen
Texte surligné 


